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L 'Université d'Automne (UDA) du SNUipp-FSU, 
organisée par les sections départementales de l'Aude et 

des Pyrénées-Orientales le vendredi 19, le samedi 20 et le 
dimanche 21 octobre à Port-Leucate, s'est achevée sur un 
constat de réussite, grâce à d'excellents retours parmi les 400 
stagiaires, venant de tous les départements, et la trentaine de 
chercheurs dont la réputation n'est plus à faire. Une fois 
encore, ce fut l'occasion d'échanger, de confronter les opinions 
et de tracer des pistes pour l'amélioration du fonctionnement 
des écoles. 

Cette année, cet événement national, devenu incontournable 
comme le prouvent les inscriptions terminées deux heures 
seulement après l'ouverture du serveur, s'est déroulé dans un 
contexte de « priorité au primaire » et de « réforme du 
paritarisme ». 

Priorité au « primaire » depuis l'arrivée de M.Blanquer ? : 
suppression des aides à la direction d'école, recrutement de 
contractuels, augmentation des effectifs dans la grande 
majorité des classes, hors CP et CE1 REP et REP+, statut des 
AVS-AESH qui ne voit pas le jour ... 

(Suite page 2) 

 

 

 

 
 

lundi  

12 NOVEMBRE 

POUR :POUR :POUR :POUR :    

� Un autre budget 
(postes, salaires) 

� Une autre 

politique éducative 
(pour le respect de la liberté 

pédagogique, pour la défense 

du paritarisme, des garanties 

pour nos promotions et nos 

affectations, …) 
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M. Blanquer ne cesse de multiplier les injonctions qui 
exaspèrent les professionnels de terrain et les 
chercheurs (lire Fenêtres s/ cours spécial UDA). 
Plutôt que de s'appuyer sur leur expertise, notre 
ministre applique une politique rétrograde et 
uniquement descendante : manuels scolaires prescrits, 
contenus d'animations pédagogiques imposés, 
évaluations inadaptées et contraintes etc. D'un métier 
de concepteur, nous basculons progressivement vers un 
métier d'exécutants. Pas surprenant alors d'apprendre 
que des étudiants pourront s'improviser enseignants 
comme le permettra la loi d'orientation que vient de 
présenter le ministre... lui qui avait juré qu'il ne 
légifèrerait pas ! 

Si on rajoute que les problèmes de remplacement 
restent prégnants, que la formation continue est 
réduite à la portion congrue, que la formation initiale 
est incohérente, que les aides spécialisées dévolues à 
la grande difficulté scolaire ont périclité, on mesure le 
chemin qui reste à parcourir et que n'empruntera 
malheureusement pas notre ministre. 

En effet, difficile de ne pas prôner l'austérité … 
dans un pays où le nombre de millionnaires vient de 
franchir ce mois-ci la barre des 2 millions de 
privilégiés et où, au même moment, la rémunération des 
patrons du CAC 40 vient d'augmenter de 17% en 1 an, 
soit plus de 10 fois l'inflation (record mondial). 
Espérons que « les premiers de cordée » sauront faire 
ruisseler l'argent qui manque pour améliorer le service 
public d'Education et augmenter la rémunération de 
ses agents qui subissent le gel du point d'indice et 
dont le salaire est largement inférieur à la moyenne 
des pays de l'OCDE. Les 3 000 suppressions de postes 
annoncées dans le 2nd degré (enseignants et 
administratifs) pour la rentrée 2019 ne sont pas un 
signe très prometteur ! 
« Réforme du paritarisme » : le gouvernement 

prévoit également de remettre en cause le paritarisme 
c'est-à-dire les règles collectives au profit d'une 
individualisation des carrières (salaires au mérite, 
postes à profil...) : ce sont les passe-droits et les 
comportements individualistes qui sortiront 

renforcés... mais aussi la contractualisation c'est-à-
dire la précarité, que le gouvernement préfère au 
statut de la fonction publique. Celui-ci, garantie et 
protection pour l'ensemble des fonctionnaires, est 
également en ligne de mire. 
Les élections professionnelles tombent à point 

nommé pour montrer l'attachement des personnels au 
dialogue social et à leurs représentants qui se battent 
tous les jours pour faire respecter leurs droits. Ce 
scrutin sera regardé de près par notre ministre qui 
rêve d'une baisse d'audience de l'organisation 
majoritaire. Un simple clic (même si nous préférions le 
vote à l'urne !) pour le SNUipp et la FSU sera un 
désaveu adressé M. Blanquer. 

Si les élections sont un moment incontournable, la 
construction d'un rapport de force est également 
indispensable : le SNUIpp-FSU appelle à la grève le 
12 novembre dans l'Education et se félicite d'ailleurs 
du cadre intersyndical très large, en période 
d'élections professionnelles, qui ne sont généralement 
pas propices à des actions communes. La FSU aura 
encore joué un rôle majeur pour mettre toutes les 
organisations syndicales autour d'une table. 

Enfin les premières RIS de l'année scolaire se 
dérouleront au mois de novembre. Ce sera l'occasion 
d'élaborer des réponses communes face aux 
injonctions d'une partie de notre hiérarchie et aux 
pressions intempestives de certains élus ou parents 
d'élèves. Nous ferons le point sur les APC, les 
animations pédagogiques et les évaluations, autant de 
sujets qui montrent combien les enseignants doivent « 
reprendre la main » sur leur métier et ne pas accepter 
des tâches qui sont chronophages et inutiles ... 

Mobilisation le 12 novembre, discussions entre pairs 
lors des RIS, élections du 29 novembre au 6 
décembre ... le calendrier est chargé mais ne 
négligeons rien. 

C'est ensemble, avec la participation de chacun(e), 
que nous améliorerons nos conditions de travail et la 
qualité du service public ! 

Audrey Correge, Virginie Privat et Jérôme Guy, co-
secrétaires départementaux. 

(Suite de l’édito, page 1) 
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Budget 2019 : l’Éducation n’est plus une priorité !  
Le budget 2019 enterre la priorité à l’Éducation Nationale en supprimant 1800 postes. 
C’est une nouvelle dégradation des conditions d’études des élèves et de travail des 
personnels qui est programmée.  
L’affichage d’une pseudo priorité au primaire traduite par l’annonce d’une dotation de 
2 325 postes dans le premier degré est surtout médiatique. La réalité est tout autre. 
Cette dotation est bien insuffisante pour couvrir les mesures de dédoublement des CP 
et CE1 en REP et REP+ ainsi que l’abaissement à trois ans de la scolarité obligatoire.   
Le SNUipp-FSU a chiffré à 4 000 le nombre de postes nécessaires pour terminer le dédoublement, auxquels il faut en 
ajouter 1000 (selon le ministère) pour assurer la scolarisation devenue obligatoire des trois ans. 
Trois chiffres qui rendent l’équation défavorable pour les cartes scolaires à venir au mois de janvier prochain. Les 
grands perdants des fermetures de postes risquent une fois de plus de se trouver dans les départements ruraux ou pour 
les équipes qui bénéficient encore de l’apport qualitatif du dispositif Plus de maître que de classes.  
Et les 2 650 postes d’enseignant-es dans les collèges et les lycées et 400 de personnels administratifs supprimés, dans 
le cadre d’une croissance démographique et d’une réorganisation des services, n’ont comme seule justification que de 
répondre aux engagements de suppressions massives de postes dans la fonction publique. Ce n’est pas compatible 
avec l’ambition d’un enseignement de qualité et d’une plus grande égalité de réussite, ni d’une bonne administration 
du système éducatif !  
 
Projet de loi pour une école de la confiance imposé  

Ce projet de loi, ajouté aux différentes mesures déjà prises de la maternelle au lycée, va 
transformer en profondeur le système éducatif : fin des ESPE sans discussions abouties 
sur la formation initiale, fusion des académies, évaluation, financement du privé, 
généralisation des expérimentations qui pourront déroger aux statuts… La confiance ni ne 
s’impose ni ne se décrète ni ne se légifère ! Elle se construit par un dialogue social de 
qualité et par le respect des personnels, acteurs essentiels du système éducatif, qui doivent 
être associés aux évolutions en cours. Ce qui n’est pas le cas aujourd’hui d’autant que les 

personnels constatent le recours croissant aux injonctions.  
 
Fusions des académies  
Les expériences d’autres réorganisations de services déconcentrés de l’État, sur 
d’autres périmètres, ont montré combien il est facile de casser des organisations qui 
fonctionnent, mais que reconstruire une efficacité est ensuite beaucoup plus hasardeux, 
surtout quand tout ceci est structuré autour de politiques budgétaires ayant pour dogme 
de supprimer des postes. L’Éducation nationale est un bien commun bien trop 
précieux, une richesse publique bien trop essentielle pour que les personnels qui 
l’incarnent et la créent au quotidien soient aussi mis à l’écart et que leur expertise, leur parole n’ait pas été prises en 
compte dans l’élaboration de ce projet de loi. La FSU demande au gouvernement de renoncer à ce projet !  
 

Dans le cadre de la préparation de cette journée, la FSU 66 a initié une réunion intersyndicale en octobre avec la 
CGT 66, Sud 11-66, Unsa éduc 66 et FSU 66 (FO et le SGEN étaient invités mais absents). A l'issue de cette 
réunion, un accord avait été trouvé sur la plateforme revendicative (les raisons d’appeler à la grève). Depuis, 
certains syndicats ont changé de positionnement, des appels à la grève ont donc été publiés séparément. La FSU 
66 (Fédération Syndicale Unitaire), qui œuvre à une unité du mouvement, ne peut que déplorer ces divisions mais 
continuera à tout faire pour rassembler les forces syndicales. 

10h30  
place de la Victoire 

 
9h : assemblée générale 

lieu communiqué ultérieurement 
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Classe normale : 
M. GUY Jérôme directeur  école élémentaire Pierre et Marie Curie - Canet en Roussillon 

Mme CORREGE Audrey adjointe  école élémentaire Jean Jaurès - Toulouges  

M. NOGUES Jean-François ens. spécialisé collège Joffre SEGPA - Rivesaltes   

Mme FRENAL Aurélie adjointe  école élémentaire François Arago - Le Soler  

M. TRABY Frédéric adjoint   école maternelle Louis Torcatis – Ille sur Têt  

Mme CHAZARENC Emma adjointe  école primaire - Formiguères  

Mme  DUHALE Carole directrice école élémentaire Hélène Boucher - Perpignan 

Mme PACREU Frédérique adjointe école élémentaire Blaise Pascal - Perpignan  

Mme MARTZLUFF Anne adjointe école maternelle Fénelon - Perpignan  

Mme FIGUEROLA Nadège adjointe bilingue école maternelle Condorcet - Perpignan 

 

Hors-classe : 
Mme PRIVAT Virginie directrice  école maternelle les Carioulettes - Claira 

Mme FASTRE Pascale directrice  école maternelle Vertefeuille - Perpignan  

Mme DEVIU Anne-Marie directrice école maternelle les Mûriers - Thuir 

Mme  MENAHEM Sophie adjointe école maternelle Joan Miró - Céret  

Le SNUipp-FSU 66 :  
- Une équipe qui ne se présente pas contre d’autres syndicats, mais pour l’ensemble 

des collègues du département. 
- Une équipe de militants déjà investis pour la défense des collègues et l'amélioration 

du service public d'Éducation. 
- Une équipe à la fois expérimentée, jeune et renouvelée. 
- Des candidats déterminés à être les porte-parole de la profession dans les CAPD. 
- Des élus qui agissent sur des questions collectives (mouvement, carte scolaire, 

temps partiels, formation ...) et des problèmes individuels (inspections, relations 
hiérarchiques...). 

Chaque collègue est amené à voter pour 4 scrutins : 

- au niveau local :  
- la CAPD, instance qui traite des questions relatives aux personnels 

(mouvement, promotions, temps partiels...). La liste du SNUipp-FSU 66 est 
conduite par Jérôme Guy. 

- au niveau académique :  
- le CTA, comité technique académique, est compétent pour les questions 

liées à l'organisation et au fonctionnement des établissements (postes, 
formation...). Audrey Corrège représentera les personnels enseignants du 1er et 
du 2nd degré dans cette instance présidée par la Rectrice. 

- au niveau national :  
- le CTM (fonctionnement du service public)... avec la liste FSU conduite par 

Francette Popineau (SNUipp), 
- la CAPN (situation des personnels) ... avec la liste SNUipp-FSU, dans 

laquelle est présente Virginie Privat. 

Pour le CTA Pour le CTA Pour le CTA Pour le CTA     

et le CTM,et le CTM,et le CTM,et le CTM,    

je vote :je vote :je vote :je vote :    

Pour la CAPD Pour la CAPD Pour la CAPD Pour la CAPD     

et la CAPN,et la CAPN,et la CAPN,et la CAPN,    

je vote :je vote :je vote :je vote :    
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AMRANI Marlène (Perpignan), ANDRE Robert (Baixas), ARDIGO-AUGUET Béatrice 
(Cabestany), ARGELES Aline (Perpignan), ARMENGAUD Christelle (St Laurent de la 
Salanque), ARTES Sophie (Villemolaque), AUBERT Nathalie (Maureillas Las Illas), BAE 
Stéphanie (Toulouges), BALANSA Stéphanie (Toulouges), BALLESTERO Elodie (Pia), BARDY 
Julie (St Laurent de la Salanque), BARRAU Fabienne (Perpignan), BAUDRY Christine 
Toulouges), BAZAUD Anne (Perpignan), BELLUS Pascale (St Laurent de la Salanque), 
BESNARD Caroline (Canohès), BESSARD Julie (Torreilles), BLAISE-LAVAUX Barbara 
(Serdinya), BLANIC Maïté (Saillagouse), BOGAERT Véronique (Perpignan), BONET Cindy 
(Théza), BONJEAN Jennifer (Le Soler), BONNETON Sylvie (Canohès), BONTEMPS Annaïka 
(Pia), BOT Nathalie (Claira), BOT Raymond (Bompas), BOUNY Emmanuelle (Thuir), BOUQUET 
Josiane (Perpignan), BOURSIER Florence (Claira), BOYER Michelle (retraitée), BRIAL 
CAYROL Marion (Bourg-Madame), BROSSARD Dominique (Perpignan), BROSSARD Erick 
(Canohes), BRZYCHCY Patricia (Perpignan), CABARIBERE Valérie (St Laurent de la Salanque), 
CADENE Christine (Rivesaltes), CAIRAT Charlène (Peyrestortes), CALMON Christine 
(Llupia), CALVET Danielle (retraitée), CAMBLOR Claudine (retraitée), CAMPS Joëlle 
(retraitée), CANTE Laetitia (Elne), CAPEL Brigitte (Saleilles), CARDON Denis (Rivesaltes), 
CARDONNE Caroline (Claira), CARDOT Fabienne (Le Boulou), CARLES Carole (Elne), 
CASANOVA Jean (retraité), CASTANIER Roland (Elne), CASTANIER Sébastien (Saint Jean 
Lasseille), CAUQUI Didier (Bourg-Madame), CHEVIET Jean-Jacques (Bompas), 
CIANFARANI Michèle (Les Angles), CINQUILI Sylvie (Le Boulou), CLEMARES Carole 
(Bages), CLEMENT Lucie (Perpignan), CLOTET Louis (Thuir), COMBACAL Carole (Salses le 
Château), COMBACAL Michel (Rivesaltes), CORREGE Carole (Rivesaltes), CORTADE Jean-
Alain (Rivesaltes), COURTIN Valérie (Toulouges), DARNER Virginie (Canet), DAVIAUD Anne-
Lise (Osseja), DE MALET Florence (Canohès), DELBECQUE Florence (Llupia), DELEUZE 
Frédérique (Canohès), DESCAZEAU Sandra (Saillagouse), DESRIAUX Aurélia (Théza), 
DESSIAUME Fanny (Perpignan), DEUNF Sébastien (Pia), DEVIU Patrice (Canohès), DO 
PAVIA Marie (Elne), DOMENACH Stéphanie (Toulouges), DORANGE Cyril (Perpignan), 
DUBARRY Marc (Rivesaltes), DUMAS Laurence (Pollestres), DUNET Béatrice (retraitée), 
DUPONCHEL Patrice (Perpignan), ERRE Olivier (Osséja), ESCUDIE Valérie (Claira), FAGEDE 
Jackie (retraitée), FAJULA René (St Cyprien), FAUX Cécile (Argelès), FELTZ Jean-Jacques 
(retraité), FERNANDEZ Alain (Perpignan), FERNANDEZ Nadia (Canet), FERRER Sandra 
(Céret), FERRI Jean-Pierre (Perpignan), FERRON Pascale (Pollestres), FIGUEROLA Georges 
(retraité), FINES Guylaine (Claira), FONTANIE Marie-Pierre (Corneilla del Vercol), 
FORMENTI Fabienne (Perpignan), FORTUNY Christine (Néfiach), FRANQUESA Michel 
(retraité), FRIDLENDER Cécilia (Elne), GALANO Sylvie (Cabestany), GALLERON Sylvie 
(Cabestany), GARCIA Laetitia (St Cyprien), GAS Géraldine (Perpignan), GENTOT Vanessa 
(Perpignan), GERARD Nathalie (Port Vendres), GIL François (Andorre), GIMENEZ Gaëtan 
(retraité), GIMENEZ Kathie (Canohès), GIRARD Pierre-Jean (AVS Perpignan), GONZALEZ 
Virginie (Pia), GORGOS Frédérique (Villeneuve de la Raho), GORGOS Michel (Canohès), 
GRIVER Patrick (Canet), GUERRERO Monique (retraitée), GUGLIELMI Frédéric (Saint Feliu 
d’Avall), GUY Anne (Torreilles), HAHUSSEAU Jérôme (Bompas), HERNANDEZ Célia (Bourg-
Madame), HERNANDEZ Monique (retraitée), HIRTH Karen (Elne), HODY Catherine 
(Montescot), HORENS Anne-Laure (Perpignan), HUMBLOT Céline (Perpignan), JOBERT Jean-
Philippe (Ste Marie), JOURDA Jean-Marc (Toulouges), LABORDE Magalie (Elne), LABRUNE 
Richard (Prades), LACLARE Patrick (Pia), LAMBOUR Céline (Perpignan), LARTIGUE Florence 
(Claira), LE BOLLOC'H Isabelle (Perpignan), LE GOFF Françoise (Pia), LEBOUCHER Magali 
(Argelès), LEDESMA Isabelle (St Jean Pla de Corts), LEFEVRE Anaïs (Saint Féliu d’Amont), 
LEGAY Sylviane (Perpignan), LEYRAUD Sophie (Latour de Carol), LIMOUSIS Pascale 
(Canohes), LLOANCY Maryse (AVS Le Soler), LLONGARRIU Fleur (St Laurent), LORENZO 
Frédérique (Estagel), LOURENCO Idalia (Thuir), MAILLACH Jean (Canet), MAILLE Christine 
(Canet), MAILLOT Mireille (Enveitg), MAROSELLI Elisabeth (Perpignan), MARTINEZ Annick 
(Perpignan), MARTINVILLE Romain (Cabestany), MASCETTI Elodie (Perpignan), MASERO 
Cassandre (Perpignan), MASGRAU Myriam (Elne), MATHIEU Karine (Toulouges), MAYOR 
BARRIS Charlène (Perpignan), MELUSSON Fabienne (St Laurent), MERCADER Hervé 
(Canohes), MESTRE Patricia (Llupia), METZGER France (Llupia), MEZIANE Nadia (Perpignan), 
MILOCCO Emmanuel (Toulouges), MIMOUNI Sabrya (Perpignan), MOLINA Béatrice 
(Argelès), MOLLARD Xavier (Perpignan), MONTANES Christophe (Perpignan), MORAT Carole 
(Claira), MORCILLO ALBERT Edith (Claira), MOREAU Michaël (Perpignan), MORESCHI 
Suzanne (Bages), MOTHU Magalie (Canet), MOULENAT Fabienne (Canet), MUNOZ Fernand 
(Cabestany), MYRTHE Aurélie (Villelongue de la Salanque), NICOL Sylvie (Perpignan), 
NICOLAS Emilie (Canet), NOGUER Christophe (Andorre), OLIVE Fabienne (Canohes), OMS 
André (Thuir), PALOSSE Annick (Bourg-Madame), PASCAL Simon (Bourg-Madame), PATRIX 
Maryline (Bourg-Madame), PENFRAT Pascale (Le Soler), PEREZ Karine (Canohes), PERION 
Stéphane (Rivesaltes), PEYRAQUE Noëlle (Bourg-Madame), PIETROWSKY Agnès (Thuir), 
PIGUET Sandrine (Saint-Estève), PINEDA Aurélie (Llauro), POINT Béatrice (Matemale), 
POLTEAU Sandrine (Canet), PONS Nadine (Canet), POQUET Bérénice (Perpignan), PORTEIX 
Emilie (Bages), POUYET Anne (Canet), PRATS Renaud (Thuir), PRUJA Bernard (Vinça), PUEL 
Carine (Rivesaltes), PUGNET Hélène (Tresserre), PUIG Olivier (Elne), PUIGSEGUR Sandrine 
(Canet), RAMIREZ Caroline (Perpignan), RAYA Céline (Saint Feliu d’Avall), RESSEGUIER 
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Lors de la mobilisation des parents 
d'élèves de Pollestres contre le 
changement de secteur de collège, les 
enseignants de la commune ont pu 
compter sur le soutien du SNUipp: ses 
représentants sont venus régulièrement 
à l'école et nous ont accompagné lors 
de nos rencontres avec le DASEN. 
Certains d'entre nous ont participé aux 
assises de la mixité scolaire organisée 
par la FSU 66 en octobre 2016: un 
moment d'échanges très intéressants 
sur un sujet majeur. Je suis pleinement 
en accord avec le projet porté par la 
FSU 66 : un projet global et cohérent 
sur l'ensemble du bassin de Perpignan. 
En votant contre le seul transfert des 
élèves de Pollestres, ils ont alerté 
contre le risque d'une chute des effectifs 
et la multiplication des stratégies 
d'évitement favorisant le privé, ce que 
l'on peut constater aujourd'hui."  
Pascale Ferron, enseignante à 
Pollestres 

Adhérente au SNUipp depuis de nombreuses années, il me 
semble essentiel qu'une autre voix que celle de l'institution 
s'exprime. C'est par une regard multiple qu'on peut avancer et 
le syndicat, proche du terrain, enrichit et modifie le regard de 
nos instances pour remédier aux manques éventuels, aux 
dysfonctionnements possibles. Grâce à la FSU, je peux 
échanger avec  tous mes collègues CPD en l'absence 
d'instances plus officielles : c'est une aide réelle et précieuse au 
quotidien. 
Seul on va plus vite mais ensemble on va plus loin (proverbe 
africain) 
Elisabeth Maroselli, conseillère pédagogique départementale  

Edith (La Llagonne), RICORT Stéphanie (Latour de France), RINCE-HADRAMI Cécile (Le Soler), RIQUE Lucie (Canohès), 
RIUS Marie-Laure (Perpignan), ROIG Audrey (Ponteilla), ROITG Vincent (Perpignan), ROUBY Emmanuelle (Perpignan), 
ROYER Pascale (Cabestany), SAIGNOL Alain (Argelès), SALETTES Marianne (Toulouges), SALLAN Karine (Salses le 
Château), SALLES Corinne (Rivesaltes), SCHEMLA Stéphanie (Bompas), SCHMITT Karen (Perpignan), SCHMITT Pauline 
(Perpignan), SEMPER Boris (Perpignan), SERRA Esther (Saint-Estève), SFALLI Céline (St Nazaire), SID-AHMED Véronique 
(Torreilles), SOLAZ Jean (retraité), SOLER Frédéric (Perpignan), SOUCHE François (Canohès), SOUCHE Marielle 
(Pollestres), STEIB-WEBER Laurence (Toulouges), THEY Delphine (Ille sur Têt), TIGNERES Julie (Port-Vendres), TRILLES 
Marielle (Canet), TROTEL Alain (retraité), TRUILLET Philippe (Perpignan), URIBARRENA Sébastien (Perpignan), 
VALENZUELA Julie (Perpignan), VALLS Laurianne (Perpignan), VALS Christophe (Palau de Cerdagne), VERGES Monique (Les 
Angles), VERNIEST Catherine (Villeneuve de la Raho), VIBERT-GUIGUE Alain (retraité), VIBERT-GUIGUE Brigitte 
(retraitée), VILLASEQUE Réjane (Torreilles), VIROS Marie (Perpignan), VON FRIEDLING Stefan (Céret), XATARD Olivier 
(Le Soler), YAGUES Didier (Argelès), YAGUES Sylvie (Argelès) 

A la rentrée 2018, mes collègues et moi avons appris 
l'existence d'une circulaire menaçant 9 de nos postes de 
professeurs des écoles à l'EREA Joan Miro. Je remercie le 
SNUipp-FSU 66,  qui tout au long de cette bataille a été à nos 
côtés, nous accompagnant même jusqu'à Montpellier pour 
défendre nos postes et notre outil de travail devant les 
responsables du Rectorat. Cela a été pour moi d'un grand 
soutien psychologique. Merci encore aux représentants du 
SNUipp qui nous ont guidé dans les démarches à effectuer,  les 
actions à mener et qui ont tout mis en œuvre pour nous aider 
dans ce combat. 
Annick Martinez, enseignante référente 

Isolé dans une pratique professionnelle dont les conditions 
d'exercice se dégradent chaque année, le SNUIPP me permet 
de me sentir épaulé. Le syndicat m'accompagne pour défendre 
des conditions de travail permettant un service public de qualité, 
apporte une réflexion collective qui me permet de retrouver du 
sens dans ma pratique quotidienne. J'y rencontre des 
représentants du personnel engagés, combatifs et compétents. 
Xavier Mollard, enseignant référent 

Je venais d'obtenir le concours de Professeur des Écoles et ma préoccupation principale ne portait pas 
précisément sur ma carrière ou sur son évolution mais plutôt sur ce qui se passait entre les quatre murs 
d'une classe. J'ai été immédiatement sensible au fait que le SNUipp soit un syndicat atypique qui se 
positionne aussi et clairement au cœur de cette problématique. Le SNUipp a toujours défendu bec et 
ongles la vision d’un enseignant « ingénieux », dont la liberté pédagogique et la créativité l’éloignent d’un 
simple exécutant appliquant à la lettre une recette universelle qui serait efficace quelles que soient les 
circonstances. Je me suis rapidement aperçu que là n'était pas le seul combat à mener... L’atmosphère 
actuelle autour de l'Éducation nationale n’incite guère à l’optimisme et nous aurons certainement besoin 
d’un syndicat solide qui se fasse entendre. C'est dans cette optique que je vous invite à accorder votre 
confiance au SNUipp pour les élections professionnelles du mois de novembre. 
Louis Clotet, enseignant bilingue à Thuir. 

Nous publions ici quelques 
témoignages qui montrent 
l'investissement d'une 
équipe pleinement 
« engagée au quotidien ».  
D’autres seront publiés dans le 
prochain journal. 
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- Stage Maternelle : le 5 février 2019 
- L’inclusion scolaire : jusqu’où ? Dans quelles conditions ? »  le 7 février 2019 

- Entrants dans le métier : de PES à T3 » le 19 mars 2019.  
Débuts de carrière : Prendre la main sur son métier. Être acteur, ne pas subir, se former et s’informer...  

- Retraites, retraités, retraitables ! : le 10 avril 2019 
 

Sur notre site Internet : le contenu des stages et le tuto d’inscription. 
 
Pour participer aux stages : envoyez nous un mail d’inscription, puis déclarez votre inscription sur 

« Accolad » 1 mois avant le stage. 


